
bÀ Hotton, à l’initiative de
Bernard Devos, délégué

général aux droits de l’enfant,
un groupe de personnes en
état de précarité s’est penché
sur les dysfonctionnements
du quotidien. Cela afin de
donner au délégué des outils
pour évaluer le respect ou
non des droits de l’enfant en
Belgique.

Les droits de l’enfant sont-ils
bien respectés en Belgique? Cer-
tains droits sont-ils bafoués?
Pour tenter de répondre à ces
questions, Bernard Devos, délé-
gué général aux droits de l’en-
fant, a rencontré des personnes
en état de précarité. À Melreux
(Hotton), dans les locaux de
l’ASBl Clair et Net, une quinzai-
ne de candidats ont accepté de
parlerdesdifficultésdeleurquo-
tidien, de celui de leurs enfants.
Eva,Sandra,GenevièveetVéroni-
que ont participé à ce groupe de
travail.
“C’était l’occasionde se faire en-
tendre. Ce qu’on vit au quoti-
dien n’est ni évident pour nous,
ni évident pour nos enfants ”, ar-
gumente Geneviève.
“Nous espérons que nos ré-
flexions déboucheront sur du
concret ”, ajoute Véronique.
Tour à tour, les participants ont
évoqué les difficultés rencon-
tréespar leurs enfants enmilieu
scolaire (cf. aussi ci-dessous).
“Lorsquenosenfantsnevontpas
à l’école, cen’estpasparcequ’on
ne veut pas les envoyer à l’école,

c’estsouventparcequ’onn’amê-
me plus d’argent pour leur
payer le bus ”, exemplifie Gene-
viève.
Les lourdeurs administratives
ont également été évoquées.
“Lorsqu’on se retrouve en état
de précarité, on aurait parfois
besoin d’un tout petit coup de
poucedelasociétépourseremet-

tre dans le bain. Mais l’accès à
cette aide est parsemé d’embû-
ches”, soulignent-elles.
Certaines dérives devraient éga-
lement être évitées. Sur le ter-
rain de l’aide à la jeune, par
exemple, le constat est clair:
“Beaucoup de familles en arri-
vent à être aidées, non pas à cau-
se d’un problème familial spéci-

fique,maisdusimplefaitde leur
état de pauvreté ”.
Lesdifficultésdetrouverunloge-
ment décent à un prix aborda-
ble, le peude transports en com-
mun ont aussi été évoqués. Au-
tant de problématiques que
nousavonssoumisesauSecrétai-
re d’état PhilippeCourard, qui a
acceptédenous répondre. « N.HN

“Mon rêve serait de permettre à
mes enfants de mener une vie la
plus normale possible. Lorsque
chaque centime compte, on ne
peut se permettre des futilités.
Souvent, nous sommesdoncobli-
gés de dire non à notre enfant,
mêmesi lesautres enfantsde leur
âge peuvent en bénéficier ”. «N.HN

“Une vie
normale

pour nos
enfants”

“L’école n’est pas du tout gratui-
te. À l’école primaire, il faut
payer les photocopies, les excur-
sions... À l’école secondaire, si
l’enfantchoisit lavoieprofession-
nelle, il faut lui payer tout lema-
térieldont il abesoin (chaussures
de sécurité, ustensiles...) ”. «

N.HN

“Personnellement, j’aieulachan-
ce de trouver un logement social
à un prix décent. Je trouve toute-
foisque l’accèsau logementn’est
pas aisé. Et lorsqu’on trouve, il
n’est pas toujours adapté à la si-
tuation familiale, surtout lors-
qu’on a plusieurs enfants ”. «

N.HN

“Lorsque l’on se trouve en état de
précarité, nous avons certains
droits,c’estvrai,mais ilestparfois
difficile de les faire valoir. Sans
cesse, nous devons prouver notre
état. Le temps que l’onpasse à jus-
tifier, c’est le temps que l’on perd
pour la recherched’unemploi ”. «

N.HN
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Geneviève, Eva, Véronique et Sandra espèrent que des réponses concrètes se dégageront. l N.HN
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